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un large public de non-initiés. C'est 
un ouvrage qui devrait figurer dans 
toutes les bibliothèques universitai-
res, et dans les bibliothèques person-
nelles de ceux qui veulent aller au-
delà des descriptions répétitives 
habituelles de la crise environnemen-
tale contemporaine que l'on trouve 
dans certains best-sellers faisant ap-
pel à la peur plutôt qu'à la science. 
Jean-Guy VAILLANCOURT 
Département de sociologie 
Université de Montréal, Canada 
Écopolitique internationale. 
LE PRESTRE, Philippe. Québec, Guérin, 
1997,586 p. 
Même si les problèmes de l'envi-
ronnement font partie des nouveaux 
dilemmes des relations internationa-
les, on ne trouvait pas, jusqu'ici, un 
livre qui mette en place tous les as-
pects nécessaires pour une analyse 
riche et complexe englobant les scien-
ces sociales, l'économie politique et le 
développement, les sciences naturel-
les, la sociologie et le droit. Donc, 
nous avons ici un ouvrage très inté-
ressant, idéal pour les spécialistes et 
les étudiants en relations internatio-
nales et pour ceux qui veulent appro-
fondir le sujet de l'environnement. 
Le livre est divisé en deux par-
ties. La première contient quatre cha-
pitres relevant plutôt d'une approche 
des sciences politiques, sociales et éco-
nomiques ; dans la deuxième, en six 
autres chapitres, est abordé le sujet 
de l'environnement du point de vue 
des relations internationales : l'avène-
ment de l'écopolitique, la Conférence 
de Rio et les relations Nord-Sud dans 
ce domaine ; coopération internatio-
nale; commerce et environnement; 
sécurité en matière d'environnement, 
concluant par des réflexions finales 
intéressantes. Sur le plan méthodolo-
gique, le lecteur trouve un grand avan-
tage dans la présentation, puisque cha-
que chapitre se termine avec des 
conclusions et même une synthèse 
partielle. 
Après un quart de siècle de l'ir-
ruption de l'environnement comme 
problème politique à dimension in-
ternationale, Le Prestre cherche à s'ex-
pliquer et à réfléchir sur les implica-
tions internationales de ce sujet. Son 
objectif est de fournir des outils d'ana-
lyse, d'éclaicir des concepts et de don-
ner de l'information ; c'est-à-dire, d'as-
surer les fondements et les dimensions 
essentiellement politiques des problè-
mes de la protection de l'environne-
ment, car ceux-ci partent du politi-
que et aboutissent au politique. 
Le livre comportent trois grands 
axes : 1) la présentation des outils qui 
permettent d'appréhender le sujet et 
de réfléchir sur les dynamiques de 
l'environnement (chap. 1, 2, 3, 4 et 
8) ; 2) l'exposition du développement 
de la coopération internationale dans 
ce domaine (chap. 5 et 6) ; 3) la pré-
sentation des trois dimensions qu'on 
trouve aujourd'hui au centre de l'éco-
politique, dans le présent et dans l'ave-
nir : les relations Nord-Sud, les tran-
sactions économiques et la sécurité 
environnementale (chap. 7, 9 et 10). 
La vision de l'auteur est claire: 
dans la mesure où la science peut 
nous aider à déterminer l'univers des 
options possibles qui peuvent permet-
tre aux hommes de vivre ensemble, 
c'est à la politique, nationale et inter-
nationale, qu'appartient la détermi-
nation des choix. 
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Si la politique internationale de 
l'environnement souffre d'une politi-
sation c'est parce que la dégradation 
de l'environnement résulte des activi-
tés économiques et sociales, et qu'au 
niveau international, ces processus 
sont liés aux relations diplomatiques, 
à la formation et à la mise en oeuvre 
des politiques nationales, ainsi qu'aux 
efforts d'instaurer un développement 
durable au niveau international, 
comme le souligne l'auteur. La politi-
sation est, par conséquent, légitime et 
inhérente au domaine, comme l'illus-
trent les huit principes que l'auteur 
développe dans le premier chapitre. 
Un problème d'environnement 
n'existe qu'à travers l'impact qu'il a sur 
certains groupes ou acteurs sociaux, 
par la façon dont il est perçu par ceux-
ci, et lorsque ces acteurs ont pu l'ins-
crire à l'ordre du jour politique. 
Les conflits qu'engendrent les 
solutions proposées aux nombreux 
problèmes d'environnement provien-
nent donc des inégalités qu'elles re-
flètent ou qu'elles pourraient créer. 
La question est la suivante : à qui ap-
partiennent les bénéfices et à qui re-
viendra le fardeau ? 
La difficulté de l'élaboration et la 
mise en œuvre des politiques de l'en-
vironnement ne réside pas nécessaire-
ment dans l'identification d'une solu-
tion avantageuse pour tous, mais dans 
l'élaboration d'une distribution des 
gains qui n'augmente pas les inégali-
tés ou les insécurités. Comme conclut 
l'auteur, « un problème d'environne-
ment est rarement un simple problème 
d'environnement ». Il touche des ques-
tions de pouvoir, de politiques du 
développement, des questions ethni-
ques, culturelles, etc., avant d'être un 
problème de l'environnement stricto 
sensu. 
La définition et la résolution d'un 
problème de l'environnement (et sa 
solution à travers une politique) po-
sent - d'après l'auteur - le problème 
de choisir entre le « consensus » et 
« la politique idéale », puisque, en plus 
des incertitudes scientifiques, il y a 
tout un réseau de situations de con-
flits inévitables, en raison des inégali-
tés et des différentes valeurs en jeu. 
Mais le rôle du « consensus » est fon-
damental, dans la mesure où celui-ci 
permet le développement des négo-
ciations internationales dans un 
système d'États souverains. Cette si-
tuation explique que « le savoir scien-
tifique a - rarement - joué un rôle 
moteur dans la protection de l'envi-
ronnement » (p. 14). Voici donc l'une 
des hypothèses que nous trouvons dé-
montrée à travers différents chapitres. 
Méthodologiquement, l'auteur a 
choisi, dans le premier chapitre, de 
faire la présentation des questions fon-
damentales qui sont inscrites dans le 
traitement d'un problème de l'envi-
ronnement et qui peuvent être le cen-
tre de leur traitement, d'où résulte la 
politisation du sujet. La présentation 
des principes reliés au problème de 
l'environnement rend logique, or-
donné et assez clair le développement 
des chapitres suivants et le traitement 
des différentes perspectives ; comment 
et pourquoi l'environnement est un 
problème qui nous concerne tous (qui 
touche un bien collectif), le rôle que 
joue l'État et comment formuler des 
politiques pour y intervenir. Comment 
et pourquoi un problème de l'envi-
ronnement est un « problème de poli-
tique internationale » (ou écopolitique 
internationale) et de tous les acteurs 
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qui y participent. À partir d'ici sont 
analysées les relations entre environ-
nement et relations internationales -
et la façon dont ces relations ont été 
suivies par les conférences internatio-
nales - , les relations Nord-Sud et la 
coopération. Mais aussi, les relations 
entre commerce international, finan-
ces, développement économique, pou-
voirs et environnement, d'une part, et 
les relations entre sécurité, conflits 
internes et internationaux et environ-
nement, d'autre part, parmi les prin-
cipaux axes, facteurs et dangers 
potentiels qui touchent à la compré-
hension et à la solution des problè-
mes de l'environnement. 
Il y a plus de 25 ans que les 
problèmes de l'environnement sont à 
l'agenda de la politique internationale. 
Avec une approche très solide, en s'ap-
puyant sur une vision vraiment pluri-
disciplinaire, l'auteur nous fournit une 
oeuvre nécessaire pour tous ceux qui 
s'intéressent sérieusement à l'étude du 
sujet, puisque le livre constitue un 
très grand apport à l'identification des 
moyens et outils qui permettent d'ap-
préhender le sujet. C'est aussi une 
réflexion importante sur le dévelop-
pement de la coopération internatio-
nale en vue de résoudre les problèmes 
dans ce domaine, et sur les difficultés 
du présent et de l'avenir à faire face à 
la résolution définitive d'un problème 
qui concerne de très près l'humanité 
tout entière, puisque l'évolution de 
notre civilisation met en danger les 
systèmes biologiques sur lesquels re-
pose notre survie. 
Raûl BERNAL-MEZA, 
CERIAL, Mendoza, Argentine. 
EUROPE 
Nationalismes en Europe 
centrale et orientale : 
conflits ou nouvelles 
cohabitations ? 
ALÏGISAKIS, Maximos, Marc de BELLET et 
Erançois SAINT-OUEN. Genève, Georg 
Éditeur, 1997,322 p. 
L'ouvrage, dont le professeur 
Dusan Sidjanski fait l'introduction et 
la synthèse, est une collection d'essais 
dus à des enseignants chercheurs et 
étudiants avancés de l'Institut Euro-
péen de l'Université de Genève, ap-
partenant à des disciplines diverses 
(science politique, économie, histoire, 
sociologie). 
La question qui traverse l'ouvrage 
est de savoir comment la flambée des 
nationalismes et conflits interethni-
ques dans les pays post-communistes 
peuvent s'opposer aux tendances à 
l'intégration dans cette zone. On n'est 
pas surpris de lire influe sous la plume 
de Dusan Sidjanski un plaidoyer pour 
un fédéralisme européen qui pourrait 
garantir l'identité des États tout en 
permettant le développement d'un es-
pace effectivement intégré et solidaire. 
L'ouvrage se présente en cinq sec-
tions : une vision d'ensemble de la 
problématique; les frontières et mi-
norités du Danube à la mer Noire ; les 
minorités en Pologne, considérée ha-
bituellement comme le type de l'État 
homogène ; les éclatements de fédéra-
tions, en douceur (Tchécoslovaquie) 
ou dans la violence (Yougoslavie) ; les 
images que les uns se font des autres 
à l'exemple de quelques cas. 
L'analyse d'ensemble est due à 
un juriste (Nicolas Levrat) et deux 
politologues (François Saint-Ouen et 
